SI  SEULEMENT  L’AMOUR  TRIOMPHAIT    Ruth 4,1-12
  1-2  À cette époque, le rachat de la terre et la protection de l'épouse pour susciter un fils, en garantissant une continuité dans le temps, se tenaient comme deux exigences indissociables de l'amour. Ainsi, la marche de l'Histoire gardait l'espérance de l'avènement de l'œuvre du Dieu de l'Alliance.
      Pour accomplir sa promesse faite à Ruth, Booz choisit la vie et osa l'extravagance de la foi. 

      Il monta vers la porte de la ville où siégeait le tribunal populaire qu'il présidait. La providence y guida aussi son parent. Il l'invita à venir s'asseoir. 
L'affaire dont il était porteur devait se dérouler aux yeux de tous, selon la loi des anciens et en présence de dix témoins, dont le jugement permettait l'entrée dans l'Assemblée de Dieu. (Dt 25,5-6)
          3  Booz exposa alors les données du problème.
                     « Noémi  nous est revenue ruinée, affamée et pieds nus du pays des païens.

Elle s'est décidée à mettre en vente une parcelle d'un champ abandonnée en friche durant ses longues années d'exil.

Nous devons trouver une solution pour que cette part puisse rester dans le patrimoine familial, et éviter qu'un étranger puisse la racheter.

4 Au nom de notre famille, et selon nos coutumes, je veux savoir si tu es disposé à exercer ton droit de rachat sur le terrain en vente. 

     Tu as une option prioritaire, en raison de ton lien de parenté avec l'époux défunt de Noémi.
Si tu y renonces, je m'engage à le faire sans tarder, étant le seul à pouvoir m'engager. 

Nous ne devons pas perdre notre double assurance : celle de la famille et celle de la terre, sans lesquelles nous perdrions notre mémoire et notre identité.»
L'autre pensait seulement faire une bonne affaire. Il était bien loin de l'Histoire du Salut de son Peuple. Il répondit avec un esprit de propriétaire terrien, âpre au gain : 
« Oui, je vais le racheter.»

Par son oui, il voyait le moyen de s'enrichir rapidement, avec la loi de son côté.

Un petit murmure traversa les rangs de ceux qui siégeaient, entourés de nombreux autres témoins. Ils étaient tous bien conscients de la gravité de l'entreprise.
5 Booz lui dit, à la grande surprise de tous : « Tu le sais, selon nos lois, parfois complexes, nous devons lier la possession de la terre et la perpétuation de la lignée familiale.
Car, avec une terre sans fils, comment garantir la continuité de la famille ? Et avec une famille sans terre, comment assurer le pain pour sa survie ? Le bienfait de la terre accompagne le bienfait de la famille. L'un dépend de l'autre.

Le rachat de la terre est un droit, mais aussi un devoir de solidarité envers les plus démunis. Tu ne peux acquérir la terre de Noémi sans prendre en charge sa famille et assumer l'exigence de lui assurer une descendance.
Ainsi, l'héritage du défunt continuera dans son nom. Comme cette loi s'élargit à tous les parents de la famille, si tu renonces, il me reviendra de répondre.
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J'épouserai Ruth pour une œuvre de reconstruction dans l'Esprit de Dieu. L'enfant à naître sera l'héritage du Seigneur.»  (Ps 127,3)
6 Booz, prophétiquement, savait qu'à la fin de cet échange, il conclurait la transaction. 
L'autre parent finit par répondre sans tarder : « Je ne peux pas accepter cette responsabilité, sans endommager mon propre héritage. Je suis incapable de courir un risque pouvant me conduire à la ruine, et me détruire.

La nouvelle loi dont tu me parles ne sert pas mes intérêts. De plus, la femme que je devrais épouser n'est pas de chez nous, et me ferait mourir.

Je renonce à mon droit, et je te le cède. Tu n'as ni femme ni enfant. Tu es un homme de grande valeur. Accepte la responsabilité qui t'incombe maintenant. Ton choix portera du fruit.»
7-8 Dans les temps anciens, au Pays d'Israël, cet échange sur le droit et les devoirs eut       des répercutions très importantes pour la suite.
Pour conclure l'entente, la coutume voulait, qu'au regard de tous, un bien symbolique, comme une sandale, un gant ou une écharpe soit offert par l'acquéreur à celui qui lui cédait son droit.

Avec une telle preuve, il n'était plus possible de contester l'accord. La transaction terminée, elle devenait irrévocable.

En signe de confirmation, Booz concrétisa sa promesse de rachat, et il enleva sa sandale.

     9-10  Sans tarder, pour exercer son droit de rachat et faire son devoir, Booz prit la parole en présence de toute l'assemblée. 
« Vous êtes témoins. Aujourd'hui commence une ère nouvelle. Aujourd'hui est le premier jour du futur, d'un nouveau temps de notre Histoire de sainteté. Personne ne pourra le contester.   
En rappel du passage de la misère à l'abondance (Exode), et des années d'exil à la plénitude, avec Noémi la consolée, nous appelons et choisissons Ruth, la servante du Seigneur. Qu'elle entre dans la longue lignée des matriarches de notre Peuple depuis Sara et Rebecca.
Je vous fais témoins de mon mariage avec Ruth. Je la choisis comme épouse pour mener, avec elle, la tâche sacrée de travailler à l'œuvre du Seigneur. Grâce à elle, le Nom du Très Haut sera sanctifié, et le fruit de son ventre sera béni.» 
   11-12  Unanime, tout le Peuple répondit : « Nous en sommes témoins. Tes paroles refondent notre espérance dans le dessein de Dieu.

Que Ruth, ton épouse, devienne comme les deux mères, Rachel et Léa, ayant donné naissance aux douze tribus d'Israël. Que son nom soit inscrit avec ceux de Thamar, Rahab et Bethsabée au Livre de la généalogie. (Mt 1,3-6) 
Votre amour et votre mariage nous donne le signe d'un nouveau départ. Une puissance de vie et de paix se répandra en abondance. Nous voyons déjà nos horizons s'élargir.
Notre espérance en la venue du Messie se réalisera en son temps. Par votre union, le signe nous en est donné aujourd'hui, comme un germe de réveil et de renaissance. Jamais l'avenir ne nous séparera de l'Amour de notre Dieu.»
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